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Pour cette nouvelle session, une quaran-
taine de jeunes, âgés de 19 à 22 ans 
avec une parité presque égale entre filles 
et garçons, et issus pour la majorité des 

quartiers prioritaires, étaient au rendez-vous 
pour rencontrer les entreprises au restaurant 
le Coco Beach de la Baie Orientale, l’une des 
plateformes techniques de l’école. Leur ob-
jectif : décrocher un contrat en apprentissage 
pour pouvoir suivre la formation diplômante de 
l’école. Seize entreprises, en recherche de profils 
dans les métiers de l’hôtellerie et de la restau-
ration avaient répondu favorablement à l’invita-
tion d’Antoine Gomez, directeur du CFA (centre 
de formation des apprentis).

D’UNE PROMOTION À L’AUTRE
La première promotion était en préapprentis-
sage, d’avril à novembre 2024, avant d’intégrer 
une entreprise. Leur parcours arrive à son terme 
et ils passeront leurs examens le mois prochain, 
avec la certitude de décrocher un emploi, la ma-
jorité des employeurs s’étant engagés à les gar-
der. Plus de la moitié d’entre eux (52%) passe-
ra un diplôme de serveur restauration, 29% de 
commis de cuisine, 9 % de cuisinier et 10 % de 
réceptionniste en hôtellerie. 
Pour la nouvelle promotion, les futurs appre-
nants intégreront directement une structure à 
partir du mois de novembre, date choisie pour 

s’adapter à la saisonnalité des entreprises. Ils 
démarreront ensuite l’alternance : deux se-
maines à l’école et deux semaines en entreprise. 
Autre nouveauté, une offre élargie de forma-
tions avec désormais sept métiers diplômants : 
commis de cuisine, pâtissier, serveur en restau-
ration, employé d’étage, employé polyvalent res-
tauration, conseiller de vente en hôtellerie-res-
tauration, réceptionniste.
Ce job dating était la première étape pour eux, 
afin de montrer leur motivation, le moteur 
même de cette formation, d’exprimer leur sou-
hait quant au métier qui les intéresse et passer 
leur premier entretien face à un employeur po-
tentiel. 
Cette formation, reconnue par l’État, gratuite 
pour la partie théorique et rémunérée pour la 
partie alternance, est ouverte à toutes les per-
sonnes de 16 à 29 ans, sans limite de place. La 
seule condition est que chaque postulant trouve 
une entreprise pour faire son apprentissage et 
démarrer sa formation

TRANSFORMER  
LES RESSOURCES LOCALES  

EN COMPÉTENCE

Les jeunes peuvent postuler directement, mais 
la majorité sont recrutés via la Mission Lo-
cale qui effectue en amont une préparation des 
candidats. Beaucoup ont une connaissance très 
vague des métiers, il convient de leur expliquer 
précisément en quoi cela consiste, comment se 
passent les entretiens, et les préparer à ceux-ci.  
« On parle avec eux, ils suivent des ateliers, tra-
vaillent sur la confiance en eux, sur  la gestion 
du stress, et ce que les entreprises du territoire 
attendent ; tout un travail en amont est fait, in-
dique Caroline Rodriguez, directrice de la Mis-
sion Locale.
Sur les 48 jeunes ayant participé à ce job da-
ting, six ont déjà décroché une place dans un 
hôtel, un restaurant, une Guest house, une pâtis-
serie ou une boulangerie et près d’une quinzaine 
sont dans l’attente de réponse ou vont passer 
en phase de test. Prometteur, sachant que les 
mises en relations avec les entreprises vont se 
poursuivre.   			        A.B

L’examen du budget des outre-mer sera 
examiné le 9 novembre prochain par l’As-
semblée nationale. Mais, les 27 députés 
ultramarins toutes tendances politiques 

confondues, sont déjà unanimes pour dénoncer 
ces coupes drastiques qui risquent de fragiliser 
encore plus leurs territoires.
Si le budget alloué aux territoires ultramarins 
n’a cessé d’augmenter depuis six ans, passant 
de 2,37 milliards d’euros en 2020 à 2,98 mil-
liards en 2025, celui prévu en 2026 lui prévoit 
seulement 827 milliards d’euros de crédits de 
paiement pour les Outre-mer, soit une baisse de 
160 millions d’euros en un an. Or cette coupe 
drastique intervient dans une période où cer-
tains territoires, comme Mayotte ou la Nouvelle 
Calédonie, ont besoin d’un soutien exceptionnel. 

Quid des autres territoires, d’autant que le gou-
vernement envisage par ailleurs une économie 
de 750 millions d’euros sur le dispositif d’aides 
aux entreprises ultramarines en s’attaquant à 
la loi LODEOM et en remaniant les dispositifs 
de défiscalisation de l’investissement productif. 
Dans des territoires comme Saint-Martin, c’est 
le secteur du tourisme qui en pâtirait le premier.
Les acteurs économiques locaux en sont bien 
conscients et cette semaine ils ont rencontré les 
parlementaires, la sénatrice et le député, pour 
qu’ils se fassent le relais de leurs inquiétudes 
et de leurs demandes. Il s’agit en effet de dé-
fendre le tissu économique et les spécificités 
du territoire et de maintenir les dispositifs qui 
soutiennent l’investissement et l’emploi. « Nous 
ne demandons pas de privilèges, simplement 
des conditions justes pour que nos entreprises 
puissent investir, embaucher et construire l’ave-
nir ici, chez nous » a indiqué la CCISM.
Sébastien Lecornu a reconnu « les conditions 
d’urgence dans lesquelles le projet de budget a 
été préparé » et que cette première copie était  
« imparfaite ». Est-ce qu’il reverra la copie pour 
autant ?  Les députés ultramarins devront tenir 
bon car les débats sur le budget devraient se 
poursuivre jusqu’en décembre.  	       A.B
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Mangrove Académie : satisfaire à l’embauche locale

Budget 2026 : 
des efforts hors normes demandés 
aux territoires ultramxarins

L’école de formation et d’apprentissage Mangrove organisait mardi dernier un job dating au Coco Beach. Un concept qui a fait ses preuves l’année der-
nière; une première promotion de 21 jeunes, bientôt diplômés, était pour partie présente au côté des entreprises pour accueillir les nouveaux postulants et 
partager leur retour d’expérience.

Depuis lundi, le projet de loi de finances 2026 est examiné en commission à 
l’Assemblée nationale. Cette première copie du gouvernement prévoit des 
coupes drastiques pour les outre-mer auxquelles les députés ont dit non. 
Mardi 21 octobre, l’Assemblée nationale a supprimé l’article 7 du projet de 
loi de finances pour 2026, mais les débats ne font que commencer.



Les tortues marines, leurs nids, leurs œufs 
et leurs habitats dont les plages reconnues 
sites de ponte et leur végétation sont proté-
gées par la loi. Le dérangement intentionnel, 

la destruction et la détention (de tout ou partie 
d’un individu) sont interdits. L’Arrêté ministériel 
du 10 novembre 2022 et le Code de l’Environ-
nement fixent une sanction jusqu’à 150 000 
€ d’amende et trois ans d’emprisonnement en 
cas d’infraction. Cette peine peut être doublée 
si l’acte est commis au sein d’une Réserve Na-
turelle Nationale. Les chiens errants qui s’at-
taquent (parfois par jeu) aux tortues marines, 
la pollution lumineuse source de désorientation, 
le bruit source de dérangement, la coupe de la 
végétation source de dégradation et disparition 

des habitats essentiels, les déchets polluant les 
milieux, les feux sur le sable pouvant détruire 
les nids… sont autant de menaces directes pour 
les tortues.

LES BONS GESTES À ADOPTER

En cas de rencontre avec une femelle en ponte 
ou lors de la sortie des nouveau-nés du nid, il est 
impératif de respecter une distance d’au moins 
10m, de tenir son chien en laisse, d’éteindre 
toute lumière (on évite la lampe torche du por-
table !) et de faire silence. Ces bons comporte-
ments vous garantissent le spectacle de la Na-
ture. En cas de danger pour les tortues marines, 
contactez l’AGRNSM (Julien +590 690 34 
77 10 ou Aude +590 690 47 02 13), qui vous 
guidera et interviendra sur place si nécessaire. 
Si des chiens interagissent avec une tortue, ten-
tez de les effaroucher et alerter l’AGRNSM, 
si les sargasses bloquent, tentez de dégager un 
chemin vers la mer, si des animaux sont déso-
rientés, tentez de faire éteindre les sources lu-
mineuses… agissez sur la cause du danger et 
surtout ne perturbez pas ces animaux sauvages 
menacés sans avoir pris contact avec les agents 
de la Réserve.

Cette rencontre a marqué le lancement 
officiel d’un chantier majeur : la pré-
paration du transfert de la compétence 
Environnement, actuellement dans les 

mains de l’État, à la Collectivité de Saint-Mar-
tin. Une volonté forte du Président Mussington 
qui a réexprimé cette nécessité auprès du Chef 
de l’État, lors de son dernier déplacement à Pa-
ris, début octobre. Le Président Louis Mussing-
ton a rappelé l’importance de ce transfert, qui 
constitue un véritable tournant dans l’évolution 
statutaire de Saint-Martin.
La création d’un Code de l’Environnement 
saint-martinois ne saurait en effet se limiter à 
la stricte élaboration d’un texte nouveau : elle 
devra impliquer une révision en profondeur de 
l’ensemble des codes en vigueur sur le territoire 
de Saint-Martin, l’environnement étant une 
matière transversale touchant à de nombreux 
domaines de la vie collective.
Le Dr Julien Prieur a été mandaté par la Collec-
tivité de Saint-Martin, afin de mener une mis-
sion de consultation de l’ensemble des parties 
prenantes pour dresser un premier diagnostic. 

L’objectif est de définir ce que pourrait ou de-
vrait être le futur Code de l’Environnement de 
Saint-Martin, à moyen terme, dans un contexte 
de changement climatique qui accroît considé-
rablement les aléas insulaires. Un chantier offi-
ciellement ouvert face à des enjeux environne-
mentaux de plus en plus prégnants.
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Les tortues sont là, 
on les protège Un état des lieux pour préparer

le transfert de la compétence 
environnement vers la Collectivité

Communiqué de la Collectivité 

Comme chaque année, en pleine saison des pontes, il convient de rappeler 
les bons gestes en cas de rencontre fortuite ou délibérée avec l’une des es-
pèces des tortues marines qui viennent pondre sur nos plages. Ce sont des 
animaux protégés qu’il faut respecter et déranger le moins possible. Jeudi 9 octobre dernier, le Président du Conseil Territorial, Louis Mussington, 

a reçu Julien Prieur, Docteur en droit de l’environnement, mandaté par la 
collectivité de Saint-Martin pour dresser un état des lieux sur le transfert de 
la compétence Environnement.



Selon l’heure choisie, un trottoir sur deux 
manque cruellement d’ombre et cer-
taines artères sont si peu ventilées qu’on 
s’y attarde le moins possible, et puis il y 

ces petits passages où l’on marche rapidement 
sans y prêter attention. Si l’on prend son temps 
en empruntant une des voies étroites qui relient 
la rue du Général de Gaulle au front de mer, 
on se retrouve face à une fresque peu connue 
des passants, mais ô combien dépaysante et 
qui nous fait immédiatement nous sentir bien 
en nous transportant au cœur d’un paysage qui 
n’a pas son pareil sur toute la surface de l’île. 
En effet, cette vision d’une cascade surgissant 
au beau milieu de la végétation luxuriante qui 
l’entoure peut paraître un tant soit peu décalée, 
voire irréelle pour qui connaît bien Saint-Mar-
tin, mais l’artiste n’a pas puisé son inspiration 
bien loin. 

On reconnaît sans difficulté une de ces chutes 
d’eau typiquement guadeloupéennes. Est-ce 
la cascade aux écrevisses, ou bien le saut de 
la lézarde, ou peut-être la troisième chute du 
Carbet? Peu importe, quelques instants d’arrêt 
face à ce tableau plus vrai que nature suffisent 
à faire baisser le thermomètre de quelques de-

grés. Les papillons qui virevoltent au-dessus 
de la surface de l’eau sont comme un fil rouge 
de Street Art saint-martinois puisqu’ils sont 
présents dans de nombreuses fresques de l’île 
(nous y reviendrons plus amplement dans une 
prochaine édition). 

LE BALISIER COUSIN 
DU BANANIER

Outre les éléments végétaux qui donnent à cette 
représentation la touche chlorophyllienne né-
cessaire, un superbe balisier au premier plan 
fait éclater ses couleurs chatoyantes. Cette 
plante tropicale originaire d’Inde comporte de 
nombreuses variantes dont certaines sont uni-
quement présentes aux Antilles ainsi qu’à la  
Réunion. Les teintes de ses fleurs varient du 
blanc crème au rouge profond et on dit qu’elles 
sont le symbole de l’exubérance. En revanche, 
offrir un bouquet de balisier est une façon de 
montrer son attention et sa fidélité, c’est tou-
jours bon à savoir. 

Tout comme la cascade située au centre de la 
fresque, chercher une telle plante en pleine na-

ture à Saint-Martin est mission impossible, à 
part chez votre fleuriste préféré. Mais ne lais-
sons pas durer le suspens plus longtemps, il est 
temps de révéler l’endroit exact où se trouve ce 
chef-d’œuvre signé Jimmy Sheik : c’est au beau 

milieu de la rue de l’anguille. Alors, la prochaine 
fois prenez le temps de vous attarder, et en fer-
mant les yeux vous entendrez le doux clapotis 
de l’eau fraîche qui tombe sur les rochers… il 
est permis de rêver, non ? 		     JMC

Un quartier, une fresque : 
Une cascade à découvrir au cœur de Marigot
Marcher dans les rues de la cité sous le soleil peut parfois se révéler pénible à cause de la chaleur ambiante, pourtant il existe des endroits rafraîchissants 
qu’il faut savoir dénicher.
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Yannick Kervoëlen, 
un commandant atypique 
Breton d’origine et chimiste de formation, le commandant Kervoëlen a dé-
couvert le métier de sapeur-pompier presque par hasard, à 23 ans. Après 
une carrière riche en expériences, en métropole comme en outre-mer, il a 
pris le 1er septembre dernier, la direction du Service territorial d’incendie et 
de secours (STIS) de Saint-Martin.
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De la Bretagne, où il a passé son enfance 
et fait ses études, entre Côtes-d’Armor 
et Finistère, il a gardé le goût du beurre 
salé et cette propension qu’ont tous les 

Bretons de vadrouiller aux quatre coins de la 
planète. Rien ne le prédestinait à embrasser 
la carrière de sapeur-pompier. Ce n’était pas 
non plus un rêve de petit garçon ;  il se rêvait 
chimiste. C’est donc dans cette voie qu’il fera 
ses débuts, en intégrant une filiale du groupe 
Lafarge. Le contremaître, également chef du 
centre de secours accolé au bâtiment de l’usine, 
lui propose de rejoindre les pompiers volon-
taires. A 23 ans, il devient donc pompier volon-
taire et pendant sept ans, mène de front son tra-
vail et ses gardes. Une première expérience qui 
déterminera la suite de sa carrière. De la chimie 
reste le tableau périodique des éléments (aussi 
appelé table de Mendeleïev), qui trône toujours 
sur son bureau… 

APPRENDRE LE MÉTIER  
PAR LA BASE

Au sein des pompiers, il devient Caporal, 
puis sergent, et décide à 29 ans de passer le 
concours de sapeur-pompier professionnel, 2e 
classe, au bas de l’échelle. À 30 ans, il débute 
sa carrière avec des jeunes de 18 ans. « Il faut 
savoir mettre son amour-propre de côté quand 
on vous demande de passer le balai, mais ça fait 
partie du job. » Titulaire d’un bac +3, il aurait pu 
passer directement un concours d’officier, mais 
choisit de commencer par la base: « Je voulais 
apprendre ce qu’était un pompier professionnel. 
» Il obtient tous ses permis, conduit tous les 
engins, tient la lance, et monte à l’échelle, au 
propre comme au figuré. Quatre ans plus tard, il 
passe l’examen interne pour devenir officier au 
grade de lieutenant. « Je voulais être un officier 
crédible, en sachant faire toutes les tâches », 
explique-t-il, et aujourd’hui encore il ne se re-
fuse pas ce petit plaisir de conduire les camions. 
Nouvel examen trois ans plus tard, et le voilà 
promu au grade de capitaine.

LA PRÉVENTION  
COMME SPÉCIALITÉ

Pendant dix ans, il se consacre à la prévention 

tout en assurant des gardes opérationnelles. « 
Je me suis vraiment amusé », confie-t-il. La pré-
vention devient son domaine d’expertise. « Les 
gens qui vont faire leurs courses, sont à l’hôpi-
tal ou à l’église, ne sont pas là pour mourir, et 
surtout pas dans un incendie. » Il atteint le plus 
haut niveau de compétence, PRV3, et devient le 
seul à ce grade dans son département du Loir-
et-Cher. En 2017, à 47 ans, une opportunité 
s’offre à lui : rejoindre la Nouvelle-Calédonie 
pour créer le bureau « prévention et prévision ». 
Il candidate et bien sûr obtient le poste. Il y part 
avec sa famille pour quatre ans et demi. « Plus 
de quatre années extraordinaires », dit-il. L’ex-
périence lui donne le goût de l’outre-mer, mais 
il lui manque encore un certain nombre de for-
mations, que seule la métropole peut lui offrir. 
Il rejoint le Tarn, région qu’il affectionne pour 
le rugby et le soleil. Il y passe ses formations 
de commandement et décroche son galon de 
commandant. Pendant quatre ans, il dirige onze 
centres de secours et 450 pompiers en tant que 
chef de groupement.

UN NOUVEAU DÉFI  
À SAINT-MARTIN

Sa candidature pour Saint-Martin remplissait 
toutes les cases. « Ici, c’est la même chose qu’un 
groupement, mais en version réduite, et la diffé-
rence, c’est que c’est moi le patron », résume-
t-il. Installé depuis le 1er septembre sur l’île, il 
se consacre pleinement à sa mission et pas des 
moindres, celle de structurer le STIS désormais 
autonome. Le chantier est d’envergure, car il 
s’agit de revoir le service, de le doter de moyens 
humains, de gérer l’installation d’un état-major, 
de renouveler le matériel… et la liste est encore 
longue. D’un naturel optimiste, la tâche ne le re-
bute pas pour autant. Sportif, il avoue profiter 
de certains plaisirs : « Tous les matins, je vais 
courir ou nager. C’est extraordinaire, à 6h du 
matin, d’aller courir sur une plage, avec la mer 
pour décor. »  « Saint-Martin est plus petit que 
la Nouvelle-Calédonie certes, mais c’est diffé-
rent et il y a pleins de choses à faire et pleins 
de choses à découvrir tout autour», conclut-il.  

« Il faudra d’abord que les choses se mettent en 
place et que j’aie le staff nécessaire avec moi 
pour en profiter. » 			        A.B    



QUAND L’ÉQUIPE SOIGNANTE  
RÉINVENTE L’ACCOMPAGNEMENT

Le 21 octobre, l’association Fleur du Phoenix a organisé à l’hô-
pital de jour une journée entièrement dédiée au bien-être des pa-
tients atteints du cancer du sein. « Notre volonté est d’apporter 
du soutien aux patients, mais aussi à ceux qui les accompagnent 

au quotidien », confie l’équipe organisatrice. Autour d’un buffet 
convivial, patients et soignants se sont retrouvés dans une atmos-
phère détendue. « Cette journée permet de créer une solidarité 
essentielle dans le parcours de soins », souligne le Dr Florence 
Herfort, psychologue. Une vision partagée par le Dr Marie La-
ruelle, qui salue un investissement incroyable de l’équipe envers 
les patients. Au-delà de la prise en charge médicale, c’est un véri-
table lien humain qui se tisse entre soignants, patients et aidants.

DES ATELIERS VARIÉS  
POUR UN ACCOMPAGNEMENT COMPLET

Smoothies, massages thérapeutiques, groupes de parole, ateliers 

de relaxation et informations sur le tatouage semi-permanent 
des sourcils : la journée offrait de multiples activités. « On est 
tous touchés par le cancer du sein » affirme Minh Châu mas-
seuse professionnelle. « Des soins ou même des gestes esthétiques 
peuvent être réparateurs pour les patients. » Entre conseils beau-
té et techniques de bien-être, les patients et leurs accompagnants 
ont profité d’un véritable espace d’échange et de détente. Une 
initiative qui témoigne d’une équipe désireuse d’apporter une di-
mension humaine plus chaleureuse dans l’accompagnement des 
patients. 
L’association Fleur du Phoenix, qui vit grâce aux dons, poursuit 
sa mission avec détermination.		                 S.M
Contact Association Fleur du Phoenix : fleurduphoenix971@
gmail.com

LE KKAO BEACH CLUB POUR 
L’ASSOCIATION FLEUR DU PHOENIX

Le tournoi des Raquettes Roses a permis de récolter 530 € de 
dons qui seront intégralement reversés à l’association Fleur du 
Phoenix. Les filles n’ont pas ménagé leurs efforts, lors du tournoi 
remporté par Maëlys Farlot et Mahée Thibier, mais également 
lors de la séance de stretching offerte par le studio Pilates de 
Hope Estate. Les infirmières de l’association et le docteur La-
ruelle ont de leur côté sensibilisé chacune des participantes au 
dépistage en leur faisant remplir un questionnaire. Mission ac-
complie pour cette 4e édition du tournoi de Beach Tennis dédiée 
au cancer du sein !

EXPOSITION PHOTO DE UP RISING
Pour la deuxième année consécutive, le Centre Social Up Rising 
a reconduit son action « Octobre Rose » et toujours de manière 
originale en réalisant des portraits d’hommes et de femmes, qui 
chacun à leur manière, dans leurs gestes, sensibilisent à la pré-
vention et au dépistage du cancer du sein. La première édition 
avait révélé de superbes clichés. Le vernissage de l’exposition 
photo de cette année aura lieu le mardi 28 octobre, de 18h30 
à 20h dans les locaux du centre (résidence Palmeraie, bâtiment 
14, Porte 1401) route du stade à Quartier d’Orléans. Il faut juste 

indiquer si l’on souhaite venir admirer cette exposition, soit par 
mail (admin@semtaroute.com), soit par téléphone (05 90 87 
75 53). 

PINK SUNSET SAIL 
POUR LES ASSOCIATIONS POSITIVE 

ET ELEKTRALYTES

Pour son 10e anniversaire, le « Pink Sunset Sail » d’Aqua Mania 
Adventures a battu un record avec plus de 300 invités sur quatre 
bateaux. La plus grande édition à ce jour pour cette croisière 
au coucher de soleil destinée à sensibiliser sur le cancer du sein. 
Grâce à la vente des billets, mais également au soutien des spon-
sors et de généreux donateurs, ce sont un peu plus de 12 500 $ 
qui ont été récoltés en une seule soirée ! Ces fonds vont permettre 
à deux associations, Elektralytes et Positive, de poursuivre leurs 
actions, notamment en offrant des mammographies gratuites 
aux femmes non assurées et en distribuant du matériel péda-
gogique au sein de la communauté. Au cours des dix dernières 
années, cette croisière a permis de collecter des fonds essentiels 
pour soutenir l’éducation, le dépistage précoce et l’accès aux 
mammographies.				                    A.B
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Cancer du sein : le bien-être au cœur du soin
Dans le cadre d’Octobre Rose, l’hôpital de jour s’est transformé le temps d’une journée en véritable espace de bien-être. Loin des consultations médicales 
habituelles, cette initiative portée par l’association Fleur du Phoenix visait à offrir aux patients atteints du cancer du sein, ainsi qu’à leurs aidants, un moment 
privilégié d’attention et de réconfort.

Octobre Rose : de premiers résultats
Encore une semaine avant de clore ce mois d’octobre dédié à la lutte contre le cancer du sein … et en-
core de belles opérations à venir. Certaines se sont terminées et ont d’ores et déjà permis de récolter 
des fonds, c’est important, mais également de sensibiliser un grand nombre de personnes au dépis-
tage, ce qui l’est encore plus.

Florence Herfort ( psychologue) Marie Laruelle ( médecin oncologue)  
et Frédérique Connat (medecin) Sofia De Sousa Brito ( présidente de 

l’association Fleur du Phoenix) ainsi que léquipe médicale.



L beau Roberto a été retiré de la fourrière 
par l’association Soualiga Animal Lovers 
en février dernier. Il vit depuis dans une fa-
mille qui l’a accueilli provisoirement afin 

que l’association puisse lui trouver une famille 
pour le reste de sa vie. Il a déjà environ huit ans, 
est très joueur et c’est un très gentil toutou qui 
devient facilement copain avec les autres chiens 
et les chats aussi. Il est en très bonne santé, est 
stérilisé, vacciné et identifié par une puce élec-
tronique. On lui souhaite de trouver le bonheur 
qu’il mérite, afin de ne plus jamais vivre dans la 
rue comme auparavant.
Si vous désirez le rencontrer veuillez-vous 
mettre en contact avec Soualiga Animal Lovers 
: 06 90 33 74 13 ou via Messenger.

FAMILLES MONSTRUEUSES

Le Family Trail se met lui aussi dans l’ambiance, 
et c’est la nouveauté de l’année. La rando de 
Dream Of Trail, tant appréciée des familles 
devient mensuelle, donc moins fréquente, mais 
plus riche… de thèmes, différents à chaque 
sortie. Pour bien commencer, ce sera donc Hal-
loween, pensé tout spécialement pour les en-
fants (accompagnés), les amis et les familles. 
Le rythme sera tranquille, histoire que chacun 
ait le temps de se faire admirer dans son plus 
monstrueux déguisement. Ce qui ne change pas, 
c’est le jour du rendez-vous toujours le vendre-
di, donc rendez-vous le vendredi 24 octobre à 
17h15 (attention c’est l’heure du départ) sur 
le parking du Bikini Beach à la Baie Orientale. 
Le parcours conduira petits vampires et grands 
fantômes sur la plage jusqu’au Galion avant de 
revenir au point de départ. C’est facile, tous les 
monstres peuvent participer, quels que soient 
leur âge vénérable ou pas.

VAMPIRES   
SUR LES  PLANCHES

Ce n’est pas un hasard du calendrier, mais bel et 
bien un acte délibéré. Vampire Academy est la 
première pièce à lancer la saison au théâtre La 
Chapelle de la Baie Orientale avec une dizaine 
des comédiens de la compagnie des Têtes de 
l’Art. Le décor est planté à l’Académie Bloo-
dy Mary, où les élèves doivent apprendre rien 
d’autre que cet art ô combien délicieux, celui 

de la morsure. Dans une ambiance parodique 
et gothique, avec une petite incursion dans un 
cimetière abandonné, Drucilla, Dragomir, Cru-
cifia, Nutrifix et autres vampires réservent 
bien des surprises. Une pièce sans aucun doute 
mordante ! Représentation : les 24, 25, 31 oc-
tobre et le samedi 1er novembre à 20h. Places 
en vente sur https://www.theatresxm.fr/ (adulte 
20€, enfant 15€).

LOUP GAROU GÉANT

Le bar à jeux les 2 Dés avait fait une pause d’un 
an, et cela nous avait un peu manqué. Mais, le 
revoilà dans un nouveau lieu juste derrière le 
Mac Do de Marigot avec des événements ponc-
tuels et toujours bien pensés. Pour Halloween, 
c’est une soirée légendaire qui s’annonce, le 
vendredi 31 octobre à 20h,  sur le thème hor-

rible du loup garou géant. Qui pourra survivre 
à cela ? Réservation via WhatsApp : 06 90 66 
99 88.

NUIT DE FRISSON

Le trail nocturne d’Halloween le plus fun de l’île 
aura lieu le samedi 1er novembre à 19h, mais la 
Noctambule est victime de son succès, car les 
inscriptions sont déjà closes. On peut cependant 
y aller pour l’ambiance du village, pour le stand 
de maquillage qui transforme chaque partici-
pant en véritable monstre (à partir de 17h), 
pour l’échauffement avec les coachs de Gymfit 
(à 18h30) ou encore pour réaliser de superbes 
clichés (les photographes amateurs sont les 
bienvenus et même très attendus par Dream of 
Trail, l’organisateur de l’événement)… Plus de 
200 marcheurs, adultes et enfants, sont au ren-
dez-vous chaque année, de quoi rendre les alen-
tours de Bellevue (vers le jardin Rasta) quelque 
peu effrayants. Infos : 06  90 22 03 65.       A.B

Les rendez-vous des citrouilles, des esprits et des frissons
Les Celtes allumaient des feux de joie et portaient des costumes pour se protéger des esprits. Plus tard, les Chrétiens ont instauré la Toussaint pour honorer 
leurs morts. Depuis des siècles un lien entre le monde des vivants et celui des morts. Halloween, contraction de All Hallows Eve, qui signifie « veille de la 
Toussaint » rappelle que cette période oscille toujours entre hommage, mystère et frisson.
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AU LAGOONIES (Cole Bay)

Le Bistro-Restaurant qui est ouvert du lundi au 
vendredi de 9h à 22h (jusqu’à fin du mois) 
avec petit déjeuner, déjeuner et dîner, repren-
dra ses animations le samedi 1er novembre 
avec la soirée ‘Fiesta de los Muertos’, spécial 
menu Mexicain et les Dj’s Gee & Moodshine, 
puis vendredi 7 novembre retour de la ‘Salsa 
Party’ avec Havana Deep Power, les mardis 
‘Classic Rock/Blues’ Lee & Rodrigo et les jeu-
dis Amin et ses invités. 

MARY’S BOON RESORT (Simpson Bay).       
Le Beach-Restaurant vous propose 7/7 son 
Lunch & Dinner, avec ‘Specials Every Day’, 
en notant le vendredi la ’Lobster Night’ avec 
spécial ‘Dance Show’, samedi ‘Spécial Kids, 
et dimanche 26 octobre sa ‘Beach Party’ avec 
Dj’s de 13h à 18h, et tous les sports diffusés 
sur 4 écrans.          

AU GRAND ST MARTIN (Marigot)
Le Bar-Restaurant qui vous accueille tous les 
jours pour le Lunch, avec ses nombreux plats 
spéciaux en plus de la carte, et vous rappelle 
également les rendez-vous Football sur grand 
écran avec les Championnats Européens.           

AU STRIP KIMSHA (Simpson Bay)
Le Bar-Restaurant vous attend le vendredi 24 
octobre à sa ‘Summer Party’ dès 21h avec dif-
férents Dj’s.    

AU LOTUS CLUB (Simpson Bay) 

Le Night-Club vous attend le vendredi 24 oc-
tobre à sa ‘About Last Night’ avec les Dj’s 
Kembe & Perfect, le samedi 25 octobre à sa 
‘Hip Hop Party’ animée par les Dj’s Kembe, 
Tryss & Prince, tous les mercredis pour la ‘La-
dies Night’ avec les Dj’s Outkast & Prince, et le 
vendredi 31 octobre pour la ‘Halloween Night’ 

avec des prix en cash pour le Costume 
Contest & les Dj’s Blaze, Kembe, Classy D, 
Perfect.   

AU SOGGY DOLLAR (Simpson Bay)

Le Bar-Club vous invite pour ses soirées 
dès19h, vendredi ‘Fridayz’ avec Dj EM & 
Bossman, samedi « Old School Dance Party’ 
Dj Frankie Baby, dimanche la ‘Reggae Night’ 
avec Percy Rankin & Bonfire Band, puis mardi 
‘Latin Night’ avec Latin Sugar Band & Dj Euro, 
mercredi ‘Ladies Night’ Dj EM, jeudi ‘Throw-
back’ Dj EM, sans oublier le vendredi 31 oc-
tobre votre ‘Halloween Party’ avec de nom-
breux prix… 

AU BOAT’ON YACHT CLUB  
(Route Sandy Ground)
Ce Bar-Restaurant en bordure du lagon avec 
sa bonne cuisine Française, sa terrasse flot-

tante et sa marina pour les bateaux, est ouvert 
tous les jours de 9h à 19h (sauf le mercredi), 
il vous propose aussi le dimanche 26 octobre 
son spécial Lunch et de 16h à 20h du ‘Live 
Music’ avec musiciens en invités.  

A HUPPEL THE PUB (Simpson Bay) 
Le Sports & Music Bar qui est ouvert 7/7 vous 
rappelle ses animations musicales à partir de 
20h, tous les vendredis ‘Karaoké’ avec Greg, 
tous les lundis ‘Rock-Soul’ avec le groupe 
Melting Pot et sur 3 écrans la diffusion de tous 
les sports avec en Football les Championnats 
Ligue 1, Premier League, Liga…

A SXM TAVERN (Simpson Bay) 

Ce Sports-Bar qui est ouvert tous les jours dès 
13h30 (sauf lundi) avec ses spécialités à la 
carte Snack, sa table de Billard, Fléchettes et 
son terrain de pétanque, vous propose aussi 
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tous les sports sur 3 écrans avec en Football 
les Championnats samedi 15/10 11h Brest/
Paris SG, 15h Lens/Marseille & Brentford/Li-
verpool, dimanche 10h Arsenal/Crystal Pa-
lace, 11h15 Real Madrid/Barcelone, 12h15 
Rennes/Nice, et 15h45 Lyon/Strasbourg.                                                                   

AU NOWHERE SPECIAL (Simpson Bay)

Le Rum Bar & Restaurant vous attend à ses 
soirées musicales, vendredi ‘Reggae-Soul’ 
avec Rémo & Barbwire Band, samedi 25/10 ‘2 
Year Anniversary’ avec Royalty & Krg Band + 
Dj’s Drino, Kembe, Big Boss, et dimanche 
26/10 ‘Sundaze’ avec Dj Siw’Roo, puis mer-
credi Dj Silk, jeudi ‘Ladies Night’ avec Roxsy & 
Band.

THÉATRE LA CHAPELLE (Orient Bay)
La Compagnie les Têtes de l’Art vous présen-
tera sa nouvelle comédie ‘Vampire Académy’ 
les vendredis 24 & 31 octobre et les samedis 
25 octobre & 1er novembre à 19h30, avec une 
dizaine de membres de sa troupe. Une comé-
die mordante à ne pas manquer ! (Places en 
vente sur theatresxmfr).                                   

A RAINFOREST (Sentry Hill)

Le spot situé au sommet de la colline vous in-
vite le vendredi 24 octobre à soirée ‘Afro Love 
Party’ de 16h à 21h avec Dj Maestro.                                                                                                             

MIMOSA SKY LOUNGE (Maho Plaza)                                                                                                                   
Le Rooftop-Bar-Lounge est ouvert de 18h à 
2h ‘fermé le mardi’ pour déguster d’excellents 
cocktails avec le vendredi 24 octobre son 
‘Happy Friday’ & Dj Alex.                                      

AU RENDEZ - VOUS (Porto Cupecoy) 

Le Bar-Restaurant vous attend tous les ven-
dredis à son dîner concert avec Alfrédo de 
18h30 à 21h30, et le dimanche à son ‘Jazz 
Lunch’ de 13h à 16h avec une dizaine de mu-
siciens.   

LE BUCCANEER (Simpson Bay) 

Le Bar-Restaurant vous invite à ses ‘Beach 
Party’ de 18h à 22h, vendredi avec les Dj’s 
Barcel, Conti, samedi ‘Reggae’ avec Percy & 
son Band, et dimanche ‘Classic Rock’ avec 
Lee & Gianfranco.

AU PETER MC COOL (Baie Orientale)
Le Irish Pub vous annonce sa réouverture offi-
cielle depuis le lundi 20 octobre.

AU MOMOHANA (Causeway-Cole Bay)
Après vous avoir enchanté chez Alina à Maho, 
Ken Lin vous propose chez Momohana de 
déguster d’autres belles saveurs sur des ins-
pirations ‘Modern Asian’, dans un menu qui 
change tous les jours. Le Restaurant est ou-

vert du lundi au samedi pour le Lunch à partir 
de 11h30 avec sa salle climatisée, terrasse 
avec sa vue sur mer, et ses nombreuses sur-
prises gourmandes.       

AU CAPTAIN FRENCHY (Grand Case)
Le Beach-Bar-Restaurant ouvert 7/7, vous an-
nonce sa grande ‘Beach Party’ de 15h à 22h 
le dimanche 9 novembre avec une dizaine de 
Dj’s et du Football sur grand écran avec les 
Championnats.                                                             

AU COCKY TURTLE (Simpson Bay)
Le Bar-Restaurant situé sur Kimsha Beach 
vous attend pour sa ‘Beach Party-Black on 
Black’ dimanche 26 octobre de15h à minuit 
avec en Live Ayetian & 1T1 et les Dj’s Kembe, 
Maestro, Caliente, Kenz, Daab & Pekus.                                                                                                            

AU 3 ANGLE (Simpson Bay) 
Le Sports-Bar vous invite mercredi au ‘Clas-
sic Rock’ dès 20h avec Ronnie & Lee, jeudi à 
son ‘Dude Live’, samedi dès 19h Ayan Farah 
et 7/7 pour les retransmissions sportives sur 
3 écrans.     
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